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Exploitations

Comprendre et anticiper  
pour protéger son exploitation

Agricoles
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Édito Édito

« De plus en plus d’agriculteurs 
considèrent la prévention 
comme un choix stratégique,  
et non comme une contrainte. » 

Corinne CALENDINI 
Directrice Générale AXA Vie 
Individuelle et IARD & Partenariats

Être agriculteur en France, c’est 
piloter une entreprise sous pression 
permanente.

En quelques années, la volatilité 
des marchés mondiaux a exposé 
les exploitations agricoles à une 
instabilité économique sans 
précédent. Les prix des intrants, des 
matières premières et les débouchés 
fluctuent de façon imprévisible, 
rendant la gestion d’une exploitation 
de plus en plus difficile à piloter dans la 
durée.

Sur le terrain, les risques s’intensifient : 
les incendies représentent près de 
la moitié du coût des sinistres, la 
santé des exploitants, fortement 
exposés aux accidents du travail, 
mérite une attention renouvelée, et 
les épisodes climatiques extrêmes 
(grêle, inondations, vagues de 
chaleur…) se multiplient. Par exemple, 
une exploitation viticole peut perdre 
jusqu’à 90 % de sa récolte en une nuit 
de gel, mettant en péril l’activité du 
viticulteur…

Derrière ces tendances, ce sont 
des projets de vie fragilisés, des 
exploitations menacées, des femmes et 
des hommes sous pression.

Face à ces réalités, indemniser ne 
suffit plus. Notre rôle d’assureur évolue 
en profondeur : il s’agit désormais 
d’anticiper, d’accompagner, et d’agir 
avant que le sinistre ne survienne. 

C’est tout l’enjeu des démarches de 
prévention, auxquelles ce livre blanc 
est consacré. Loin d’être une contrainte 
administrative, il s’agit d’un levier 
concret et accessible pour renforcer 
la pérennité des exploitations.

L’observation du terrain le confirme : 
les causes des sinistres sont souvent 
connues, et peuvent donc être 
anticipées.

Chez AXA, nous avons choisi de 
mobiliser tout notre réseau autour 
des enjeux de prévention, avec plus 
d’un Agent général sur six spécialisé 
en risques agricoles. Nos équipes de 
Souscription AXA font de chaque visite 
d’exploitation une occasion d’agir sur 
les risques de façon pragmatique.

De plus en plus d’agriculteurs 
considèrent la prévention comme 
un choix stratégique. Elle devient 
un réflexe, un investissement et 
une source de compétitivité. C’est 
encourageant, et cela renforce notre 
responsabilité de les accompagner.

Ce livre blanc s’appuie sur les 
témoignages de celles et ceux qui 
vivent ces risques au quotidien : 
agriculteurs, agents, inspecteurs, 
experts. Il porte une ambition simple : 
permettre à chaque exploitation, 
quelle que soit sa taille, de se 
développer de manière pérenne.
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Interview Interview

« La prévention est le moyen le 
plus efficace pour rendre son 
exploitation robuste face 
aux risques.  » 

Jean-Luc MONTANÉ 
Directeur Assurances IARD 
Professionnels et Entreprises  
d’AXA France

Quelle est votre vision des enjeux 
et de l’évolution des risques dans le 
monde agricole ?

Les agriculteurs font face à des risques 
qui s’accumulent et se transforment : 
incendies aux conséquences durables, 
changement climatique responsable 
d’aléas météorologiques plus fréquents 
et intenses, risques de santé au 
quotidien.

Les exploitations sont plus grandes, 
plus capitalisées, et intègrent de 
nouvelles activités et équipements 
comme le photovoltaïque qui créent 
de nouveaux périls.

Concrètement, un incendie grave peut 
paralyser une exploitation pendant 18 
mois. Dans ce contexte, la prévention 
est plus que jamais indispensable.

Quelle est l’approche d’AXA auprès 
des agriculteurs ?

Nous nous positionnons comme 
un partenaire de prévention des 
agriculteurs sur l’ensemble de la 
chaîne de valeur, de l’identification 
des risques sur leur site, en passant par 
des actions de prévention en amont, 
jusqu’à l’accompagnement post- 
sinistre.

Cette présence de bout en bout 
est rendue possible grâce à notre 
dense maillage territorial d’Agents 
généraux.

Quel est le rôle des acteurs de 
terrain en matière de prévention 
auprès des agriculteurs ?

Les équipes de Souscription AXA 
construisent avec les agriculteurs une 
relation de confiance dans la durée, 
appuyée par une connaissance fine du 
terrain et une formation technique 
continue, pour proposer des solutions 
adaptées aux besoins de chacun : plan 
de prévention, actions donnant lieu à 
des réductions de cotisation…

Comment AXA se positionne-t-il 
par rapport aux risques émergents, 
tels que le photovoltaïque ou le 
changement climatique ?

Ces risques sont nouveaux et plus 
difficiles à anticiper pour les 
exploitants. À titre d’exemple, 
des panneaux endommagés par 
la grêle peuvent déclencher un 
incendie plusieurs jours après, 
illustrant le couplage possible entre 
aléa climatique et défaillance 
technologique. Nous adaptons en 
continu notre accompagnement aux 
nouveaux enjeux des agriculteurs grâce 
à des services spécifiquement conçus 
pour cela : visite sur site, analyse des 
nouvelles activités, recommandation 
de partenaires spécialisés…

En synthèse, s’il fallait retenir un 
message, quel serait-il ?

La prévention est le moyen le plus 
efficace pour rendre son exploitation 
robuste face aux risques. Il ne s’agit 
pas d’une contrainte, mais d’un 
investissement pour l’avenir.
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Les différents 
types d’activités 
agricoles et leurs  
risques associés

01
Frédéric GUDIN DU PAVILLON, 

Directeur de la Souscription IARD 
Professionnels et Agricole - AXA France

La prévention n’est 
pas un coût, c’est un 

investissement qui 
permet de protéger son 

bien et de rendre son 
activité pérenne.

« AXA France a une ambition, construite 
sur plusieurs piliers dont la prévention 

dans les exploitations assurées. Ce Livre 
Blanc s’inscrit dans cette démarche. 

Je constate qu’au fil des générations, 
les agriculteurs sont de plus en plus 

sensibles à la prévention.  
Notre objectif est que le réflexe 

prévention soit désormais perçu par 
tous comme incontournable. »
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‘‘

L’agriculture en France 

La France compte 416 400 
exploitations. Depuis cinquante ans, 
leur nombre tend à baisser et leur taille 
est en constante augmentation.

Cette tendance est à l’origine de
nouveaux enjeux. Ainsi, les 
agriculteurs investissent dans des 
technologies plus performantes  
et souvent plus onéreuses. 
L’exploitation se gère de plus  
en plus comme une entreprise.

C’est l’augmentation de la 
surface agricole moyenne d’une 
exploitation entre 1970 et 2020.

Île-de-France

Nord-Est

Total France

Sud-Est

Sud-Ouest

DOM-TOM

Nord-Ouest

Nombre d’exploitations 
agricoles par région

129 000

26 000

70 000

416 000

88 000

4 000

99 000

x4

Source : Vizagreste.agriculture.gouv.fr, 2020 « Le monde agricole vit une 
transformation profonde, portée par 
l’innovation et de nouveaux modèles 

d’exploitation. Chez AXA, nous sommes 
convaincus que la prévention est un 

levier clé pour anticiper les risques et 
aider les agriculteurs à sécuriser leur 

exploitation. »

Aude DE VORGES,
Responsable 

Développement 
Coordination  

Prévention Entreprises

Avec 49 % du territoire métropolitain 
consacré à la surface agricole utilisée, 
la France est un pays profondément 
agricole. Cette vaste étendue n’est pas 
répartie uniformément : les grandes 
cultures céréalières (36 %) et 
l’élevage bovin (33 %) captent à eux 
seuls près de 70 % de la superficie.(1)

Première puissance agricole 
de l’Union européenne avec 
17 % de la production totale 
des 27 États membres, la 
France tire cette position de 
la diversité et du poids de ses 
systèmes de production.(3)

Répartition des 
principales cultures et 
de l’élevage

Source : (1) Vizagreste.agriculture.gouv.fr | (2) Data.gouv.fr | (3) Chambres-agriculture.fr | (4) Data.gouv.fr

C’est la part de la 
surface agricole 
utilisée pour les 
grandes cultures 
céréalières et 
l’élevage bovin(2)

70 %

Grandes cultures  
(céréales, betteraves, pommes 
de terre) sur un large pourtour 
parisien, dans le Nord et autour 
du Massif Central.

Bovins laitiers dans l’Est, 
Normandie et Sud-Est. Bovins à 
viande ou mixte dans le Centre.

Les cultures (4)

L’élevage

Cultures maraîchères   
majoritairement dans le sud de 
la France (à proximité des zones 
viticoles).

Elevage intensif  
(volailles, porcins)  
en Bretagne et Sud-Ouest.

Ovins / Caprins  
dans les zones plus montagneuses 
(Pyrénées, Alpes du Sud).

Autres Grandes 
cultures

Élevage  
de bovins

31 % 36 %

33 %

https://vizagreste.agriculture.gouv.fr/#/bienvenue
https://vizagreste.agriculture.gouv.fr/#/bienvenue
https://www.data.gouv.fr/reuses/la-carte-interactive-des-types-delevages-et-des-regions-agricoles-en-france
https://chambres-agriculture.fr/actualites/actualite/les-chiffres-cles-de-lagriculture-francaise-en-2024
https://www.data.gouv.fr/reuses/la-carte-interactive-des-types-delevages-et-des-regions-agricoles-en-france
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Les risques associés  
à votre activité

L’incendie est le principal risque dans une exploitation agricole, impactant 
à la fois le matériel, le cheptel, les stocks, les bâtiments et induisant un 
risque humain important. Le risque lié aux aléas climatiques (grêle, gel, 

inondations, sécheresse...) augmente la sinistralité sur les récoltes et accroît aussi, 
indirectement, le risque d’incendie (températures élevées, courts-circuits...)

Toute  
exploitation 

agricole

Bovins / Ovins 
/ Caprins

Élevage 
intensif

Céréales

Incendie Santé
Aléas climatiques et 
environnementaux

Fruits

Viticulture

Malveillance

Travaux par points 
chauds dans l’atelier

Installations électriques

Panneaux 
photovoltaïques

Récoltes sèches : auto-
combustion, stockage des 

automoteurs à proximité…

Installations électriques 
et chauffage (notamment 

au gaz)

Séchage / Stockage  
de céréales, fruits

Sécheresse

Feu de forêt 
à proximité

Élevage

Cultures

Accidents liés aux 
incendies et aux chutes

Empoisonnements liés 
aux pollutions (engrais, 

produits phytosanitaires)

Accidents lors 
d’opérations avec les 

troupeaux

Manipulation des 
engins agricoles

Coups de chaleur  
pendant le travail à 

l’extérieur

Perte d’exploitation

Pollution

Manque de fourrage 
(sécheresse)

Stress hydrique, 
parasites

Stress thermique 
des animaux

Prédateurs pour les 
troupeaux

Baisse de rendement liée 
aux maladies, ravageurs…

Pertes de 
production suite au 

gel ou à la sécheresse 
(stress hydrique des vignes)

Quelques mesures 
 de prévention réussies

Un bâtiment de fourrage  
bien protégé

Un atelier organisé  
et sécurisé

 • �Le bâtiment de stockage est isolé des 
autres, et ne sert pas de garage pour les 
automoteurs

• �Le stockage n’est pas utilisé comme isolant 
thermique sur le plancher d’un étage, ou 
comme coupe-vent

• �Si possible, l’utilisation d’enrubannage 
constitue une sécurité supplémentaire

• �L’ensilage est également stocké à l’extérieur 
des bâtiments

• �Une sonde à fourrage est utilisée pour 
mesurer la température au cœur des bottes 
et surveiller le niveau de fermentation

• �Jean-Marc fait vérifier régulièrement ses 
extincteurs. Il s’assure qu’ils n’ont pas été 
endommagés ou déplacés, et que leur 
accès n’est pas encombré

• Son atelier est bien organisé et rangé
• �Les zones de recharge (batteries et 

chargeurs) sont suffisamment éloignées et 
isolées de tout combustible

• �Jean-Marc évite systématiquement de 
charger ses appareils pendant la nuit, 
quand il n’y a personne

Caroline et Christophe sont éleveurs 
laitiers en Bretagne. Leur exploitation 
produit du fourrage et des céréales pour 
nourrir leur troupeau. Face aux risques 
d’incendie, ils ont adopté des pratiques 
simples pour sécuriser leur bâtiment de 
stockage.

Jean-Marc est agriculteur céréalier 
en Beauce. Dans son exploitation de 
180 hectares, il gère l’entretien de ses 
machines : tracteurs, moissonneuse-
batteuse, semoirs. Son atelier de 
mécanique est au cœur de son activité. 
C’est un espace qu’il maintient organisé 
et sécurisé, ce qui lui permet de prévenir 
efficacement les incendies.
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Les principales
réglementations

02
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Deux réglementations 
 structurantes 

Le Code du travail

Que dit la loi ?
Les employeurs sont tenus d’évaluer les risques 
professionnels (santé et sécurité) auxquels leurs 
travailleurs sont exposés et de les transcrire dans 
le DUERP (3).  
Le DUERP est obligatoire dans toutes les 
entreprises dès l’embauche du 1er salarié.

Quelles obligations réglementaires pour l’employeur agricole ?

La présence d’extincteurs 
dans tous les lieux  
le nécessitant.

La formation de tous les 
employés à certaines
manipulations.

La vérification périodique 
de certaines installations 
et machines (chariots 
élévateurs...).

NB : Certains travaux et matériels dangereux sont strictement interdits aux mineurs.

Que contient le DUERP ?
	� �Une transcription des résultats de 
l’évaluation des risques ;
	� �Les mesures de prévention 
existantes ;
	� �Un plan annuel de prévention, ou 
une liste d’actions à mettre en place ;

Le monde agricole a connu plus de  

33 000  
accidents du travail en 2023 (2).

On compte 110 décès d’agriculteurs par an. Parmi les personnes qui 
meurent au travail, 15 % sont issues du monde agricole (4).110

40 %  
des accidents du travail ont lieu  

dans le secteur culture-élevage(4).

Le Code du travail Le Code de l’environnement
Il régit les droits des travailleurs et

protège la santé des salariés, 
stagiaires et apprentis agricoles

Il régit le droit des ICPE(1), et 
protège la santé des personnes et 

la biodiversité.

Sources et notes : (1) Installations Classées pour la Protection de l’Environnement | (2) Agriculture.gouv.fr | (3) Document Unique d’Évaluation 
des Risques Professionnels | (4) Reussir.fr

Cas pratique 
Le stockage d’engrais à base de nitrate d’ammonium
Exemples de matériels spécifiques à prévoir pour lutter contre l’incendie.

Détecteur de fumée Bouches, poteaux  
d’incendie à 100 m max

Lances à incendie + 
extincteurs Système d’alarme incendie

Installations électriques 
indice IP55

Transformateurs, coupe-circuits, 
etc. à l’extérieur

Arrêté du 6 juillet 2006 relatif aux prescriptions générales applicables aux installations classées soumises à déclaration sous la rubrique n° 4702

Il régit le droit des ICPE (Installations Classées pour la Protection de 
l’Environnement), c’est-à-dire les exploitations industrielles et agricoles 
susceptibles de créer des risques ou de provoquer des pollutions 
ou nuisances. Le Code de l’environnement protège ainsi la santé des 
personnes et la biodiversité. Les dispositifs de prévention varient selon 
deux paramètres :

Le Code de l’environnement

Selon son niveau de 
production, l’exploitant doit 
s’enregistrer sur service-
public.fr ou par formulaire 
CERFA, et réaliser des 
études complémentaires.

Pour certaines activités sensibles (stock de 
produits inflammables, explosifs ou nocifs pour 
l’environnement…), les exploitations doivent 
prendre des mesures supplémentaires de 
prévention. Elles peuvent se faire inspecter par 
la DREAL qui vérifie leur conformité.

Le seuil de production L’exercice d’une activité sensible

La codification ICPE permet d’identifier les mesures 
demandées par le législateur (exemple ci-dessous : 

Rubrique ICPE 4702 pour les exploitations stockant des 
engrais à base de nitrate d’ammonium, qui peuvent 

présenter un risque d’explosion)

Le 
Saviez- 
Vous ? Scannez le QR code pour 

trouver les seuils auxquels
vous êtes soumis selon 

votre activité

https://agriculture.gouv.fr/accidents-du-travail-le-monde-agricole-particulierement-touche#:~:text=Avec%2064%20d%C3%A9c%C3%A8s%20par%20an,3%20%25%20pour%20les%20travaux%20agricoles.
https://www.reussir.fr/articles/accidents-du-travail-110-deces-dagriculteurs-par
https://aida.ineris.fr/thematiques/classement-activites
https://aida.ineris.fr/thematiques/classement-activites
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Les autres réglementations 

Pour plus de détails, retrouvez ces réglementations dans le Glossaire en fin de document.

Aléas climatiques
Dispositifs locaux (ex : P.P.R.I)

Équipements de travail
Labellisation CE

Panneaux photovoltaïques, 
compartimentage
	� APSAD D20
	� APSAD D14A
	� Directive ATEX

Extincteurs
Classes de feu
(A, B, C, D, F)

Phytosanitaires
Certiphyto obligatoire  
pour leur manipulation

Usages du feu, débroussaillement, 
recyclage
	� �Règlements départementaux / 
arrêtés préfectoraux
	� �Permis de feu  
(travail sur points chauds)

Installations électriques
	� Certificats Q18 et Q19
	� Norme NF C 15-100

‘‘

Les autres normes 
et réglementations 

En complément du Code du travail et du Code de l’environnement, d’autres 
normes et réglementations doivent être prises en considération.

« La visite de risque est l’occasion 
de vérifier des points essentiels : 
le matériel est-il remisé avec les 

récoltes sèches ? Où sont stockés 
les produits phytosanitaires ?  

Y a-t-il des travaux par point 
chaud dans l’atelier ?  

Où se situent-ils ?  
Les automoteurs sont-ils isolés ? 

Comment sont traités les déchets 
(bâches/pneus/huile) ? »

Sonia RAINFRAY,
Agent général,  
AXA France

En mettant en place 
certaines actions de 

prévention, vous bénéficiez 
automatiquement de 

réduction de cotisation.

Le 
Saviez- 
Vous ?

Quiz
Sécurité et conformité 

Faites le test !

Vos équipements de travail (casque, 
chaussures, gants…) portent-ils le marquage 
CE, et faites-vous réaliser leurs vérifications 
périodiques obligatoires ?

Vos extincteurs sont-ils adaptés à vos risques 
(classes de feu A, B, C, D, F), en nombre 
suffisant, et vérifiés annuellement par un 
professionnel agréé ?

Si vous avez des salariés, votre installation 
électrique fait-elle l’objet de vérifications 
régulières par un électricien ?

Disposez-vous de moyens d’extinction à
proximité lors d’une opération de soudure 
ou meulage ? Après l’opération, avez-vous 
un moyen de surveillance du chantier, pour 
éviter les départs de feu ?

Disposez-vous d’un système de détection
incendie ? Si oui, le testez-vous 
régulièrement ? Est-il conforme à la règle 
APSAD R7 et à la norme NF S 61-970 ?

Connaissez-vous les arrêtés préfectoraux et
règlements départementaux relatifs à 
l’usage du feu (débroussaillement obligatoire, 
interdiction de brûler les déchets verts…) ?

Avez-vous consulté les plans de prévention 
des risques naturels (PPRN) de votre 
commune ?

Si votre activité est susceptible de générer des 
atmosphères explosives (silo à grains, biogaz, 
cuves de stockage de fioul…), avez-vous réalisé 
une étude ATEX sur ce risque d’explosion ?
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Se prémunir 
contre le risque 
incendie

03
Mathieu COUGNARD, 

Responsable Souscription Agricole 
AXA France

Les agriculteurs ne 
doivent pas se sentir 
seuls : nous sommes 

leur partenaire de
confiance dans la 

gestion de leurs 
risques. 

« Nos équipes accompagnent les agents
spécialistes sur le terrain, notamment 

sur des sujets techniques comme le 
photovoltaïque. Notre maillage est un 
vrai atout : on compte en moyenne un 

Agent AXA tous les six kilomètres en
France. Nous sommes là pour 

accompagner les agriculteurs, pas 
seulement les assurer. »
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Une majorité des incendies  
a lieu en élevage

Top 5 des matières  
impliquées dans les  
incendies agricoles

4 Fuel domestique 5 Palox

1 23

Fourrage, foin,  
paille etc.

Céréales & 
oléagineux, lin

Engrais solides

Répartition des incendies par activité

  Polyculture & Élevage

  Élevage de vaches laitières

  Élevage de bovins viande

  Élevage de volailles 

  Culture de céréales

  Élevage de porcins

Répartition du nombre d’incendies agricoles dans l’année

Jan Fév Mai AoûtMar Juin Sep NovAvr Juil Oct Déc

81 78 62 12378 79 121 7878 119 82 83

35%

17 %

15 %

15 %

10 %8 %68 %
des incendies  
impliquent des élevages 
bovins

Le fourrage, le foin, 
la paille et assimilés 
représentent près de 60 % 
des matières impliquées 
dans les incendies 
agricoles

60 %

‘‘

Organiser vos bâtiments pour  
limiter le risque incendie

Après une journée de moisson sous 35 °C, Stéphane rentre sa moissonneuse-
batteuse dans son hangar à foin. 
 

 
Un moteur chaud rangé près de matières combustibles, c’est l’une des principales causes 
d’incendie. Stéphane devrait laisser refroidir ses automoteurs avant de les rentrer, les 
ranger à l’écart du fourrage, et équiper ses machines d’un coupe-batterie activé. Un 
nettoyage régulier, surtout en période de moisson et par fortes chaleurs, limite aussi 
l’accumulation de poussières inflammables.

Virginie vient de faire construire un bâtiment 
à plusieurs kilomètres de chez elle, en rase 
campagne.

 
 
Une cause fréquente d’incendie touchant les bâtiments 
est la malveillance. Pour lutter contre cela, Virginie doit 
éviter de construire son bâtiment trop loin de toute 
habitation, le fermer et installer un système  
de vidéosurveillance.

Tous les printemps, 
des moineaux font leur 
nid dans le câblage 
électrique du hangar à 
foin de Charlotte.

 
 
Les matériaux d’un nid 
(brindilles, herbes sèches…) 
coincés contre des câbles 
peuvent provoquer un 
court-circuit et enflammer 
le hangar à foin en très peu 
de temps. Charlotte devrait 
retirer le nid, et faire vérifier 
son installation par un 
électricien tous les ans.

« Pendant les vagues de chaleur, certains arrêtés 
ont interdit de moissonner l’après-midi, ce qui a 
été bénéfique pour limiter les départs de feu dans 
les cultures de nos assurés. La présence d’un point 
d’eau à proximité des parcelles en cours de moisson 
est également un bon réflexe à adopter. Sur les 
bâtiments à panneaux solaires, je recommande 
aux agriculteurs de faire une thermographie : elle 
détecte les points chauds avant l’incendie. » 

Eric RETAILLEAU,
Agent général, AXA France

« Les incendies graves 
représentent environ la 
moitié du montant des 
sinistres agricoles, avec des 
conséquences qui peuvent 
s’étaler sur 18 mois. » 

Benoît TROLLÉ,
Inspecteur Risques Agricoles,  
AXA France

Sources : BARPI 2009 – 2021

Situation

Situation Situation

Risque associé

Risque associé

Risque associé
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L’incendie est le principal risque agricole.
Sur une exploitation, les sources de risques se regroupent 
en trois familles :
• �le bâtiment (installations électriques, gaz, panneaux 

photovoltaïques...),
• �les manipulations (travaux par points chauds, entretien 

des engins...)
• �les matières stockées (fourrage, paille, produits 

phytosanitaires...).
Quatre risques sont à surveiller plus particulièrement :
• les installations électriques
• les panneaux photovoltaïques et batteries
• les travaux par points chauds
• le stockage de fourrage.

Reconnaître  
les risques d’incendie  

sur une exploitation

Bâtiment
	� Malveillance

	� �Installations électriques 
Page 27

	� �Matériel de distillation / 
élevage intensif

	� �Installations de gaz / 
chauffage et frigorifiques

	� �Panneaux photovoltaïques 
Page 28 

Manipulations
	� �Travaux par points chauds 
Page 29

	� �Manipulation des 
automoteurs

	� Extincteurs non conformes

	� Foudre, vent, sécheresse

Stockage
	� �Fourrage (paille, foin ...) 
Page 30

	� Grains, fruits, tabac

	� �Produits phytosanitaires 
(Herbicides, pesticides....)

	� Paille, bois, palettes...

L’
es

se
nt

ie
l

‘‘
‘‘

« Chez un viticulteur, une batterie au 
lithium d’un transpalette a pris feu alors 
qu’il se trouvait entreposé au milieu de la 
salle d’habillage des bouteilles :

Dégagement de suies et fumées toxiques 
infiltrées dans toute la cave ; cave et 
bouteilles polluées, cartes électriques et 
machines inox endommagées, plus de  
100 000 euros de nettoyage.
Le risque concerne tout matériel avec 
batterie au lithium, trottinette, drone…

La prévention : entreposer et charger ces 
matériels dans des locaux dédiés sans 
matériaux combustibles, bien séparés des 
locaux de stockage et habitations. » 

« Les Robinets d’Incendie Armés 
(RIA) constituent une mesure 
de prévention efficace et peu 
coûteuse : mieux vaut les prévoir 
dès la conception d’un nouveau 
bâtiment, car leur installation en 
rénovation est plus complexe. » 

Thierry DE SULAUZE,
Inspecteur Risques Agricoles, AXA France

Sylvain JOUVENOZ,
Agent Expert Agricole 
en Haute-Savoie, AXA 
France

« Même une simple perceuse
en charge peut déclencher 

un incendie grave. »
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Les installations électriques
Les installations électriques défaillantes sont l’une des premières causes 
d’incendie en bâtiment agricole. Pourtant, le Code du travail impose une 

vérification périodique, trop souvent négligée.

Des câbles rongés à l’origine d’un 
incendie : 4 400 poulets périssent

Bénéficiez d’une réduction sur votre prime 
d’assurance Multirisque Agricole en réalisant un 

examen triennal des installations électriques, 
de chauffage ou de ventilation. 

 
AXA prend en charge les cartouches parafoudre 

grillées, même sans sinistre déclaré, pour 
inciter à les remplacer sans laisser l’installation 

vulnérable.

Le 
Saviez- 
Vous ?

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Vétusté des installations : 
câbles vieillis, mauvaise isolation, 
cosses desserrées à l’origine 
d’échauffements…

Environnement : humidité, rongeurs, 
isolants inflammables, poussière…

Modifications non contrôlées : ajout 
de machines sans vérification.

Protections absentes / inadaptées : 
parafoudre, isolement face à la terre…

Un feu se déclare dans le hangar de 
Thierry. Le bâtiment est détruit et ses  
4 400 poulets périssent asphyxiés : 
120 000 € de dégâts matériels et  
10 000 € de pertes d’exploitation. 

En cause : une défaillance électrique 
liée à des câbles rongés par des rats. 
Des contrôles réguliers auraient permis 
de remplacer les câbles endommagés 
pour éviter l’incendie. 

• �Faire contrôler son installation 
chaque année par un professionnel 
agréé (Code du travail)

• �Maintenir l’armoire électrique 
fermée pour la protéger de l’humidité, 
de la poussière et des rongeurs

• �Remplacer immédiatement tout 
câble fissuré ou dénudé

• �Protéger les câbles avec des 
gaines rigides et remplacer les 
gaines endommagées : les rongeurs 
sont une cause fréquente de court-
circuit

• �Installer un parafoudre sur le tableau 
principal pour éviter les surtensions

Cas concret

Humidité du tableau électrique Borne noircie Câble rongé
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Les panneaux photovoltaïques
Les panneaux photovoltaïques se généralisent sur les exploitations agricoles. Mal 

installés ou mal entretenus, ils peuvent devenir une source d’incendie.

Un incendie à cause de panneaux
intégrés

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Les panneaux intégrés à la toiture 
peuvent être endommagés lors 
de manipulations à l’intérieur 
du bâtiment, sont exposés aux 
poussières inflammables, et propagent 
rapidement les incendies(1). Les câbles 
sous toiture exposent le toit aux 
infiltrations d’eau.

Une mauvaise connexion peut créer 
des arcs électriques.

La mauvaise qualité – Certains 
panneaux présentent des défectuosités 
de conception.

Dans le Gard, un incendie s’est déclaré 
dans le hangar de 600 m² de Marc. Le 
feu est parti de la surface de 200 m² de 
panneaux photovoltaïques intégrés 
directement à la toiture. 17 pompiers 
de quatre centres de secours ont été 
mobilisés.

Des panneaux en surimposition 
auraient probablement limité la 
propagation du feu, permettant 
d’évacuer les animaux et le matériel. 

• �Positionner les panneaux en 
surimposition(2) et non intégrés, pour 
limiter les départs de feu

• �Vérifier que les panneaux figurent 
sur la liste verte de la C2P ou sont 
couverts par une ATEX(3)

• �Exiger un installateur RGE certifié ou 
QUALIFELEC

• �Souscrire un contrat de maintenance 
lors de l’installation

• � Ne pas stocker de fourrage sous les 
panneaux photovoltaïques

Cas concret
Vérifiez que vos
panneaux sont

sur la liste verte

Contactez un
installateur RGE

qualifié

Sources et notes : (1) (Euroclasses A1 ou A2s1d0 / Broof T3) | (2) Condition requise pour la souscription d’un contrat AXA | (3) ATEX (Appréciation
Technique d’Expérimentation) : évaluation technique du CSTB portant sur une technique de construction innovante

Les travaux par points chauds
Les travaux par points chauds (soudure, meulage, découpe…) sont une source 

d’incendie fréquente sur les exploitations agricoles et nécessitent un permis de 
feu obligatoire. Parmi les causes fréquentes d’incendie : la présence de fourrage 

et d’isolants inflammables.

Deux minutes d’inattention

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Environnement poussiéreux, mal 
nettoyé, proche du fourrage ou 
d’isolants inflammables

Mauvaise formation du personnel aux 
risques incendie

Absence d’équipement adapté 
(extincteurs, alarme…)

Jacques décide de souder une pièce 
cassée de son tracteur puis, pressé 
de retourner travailler, pose sa torche 
encore chaude sur un cageot en bois. 
Le feu prend. Sa femme aperçoit la 
fumée, décroche l’extincteur et éteint 
le départ de feu de justesse.
Trois mesures auraient pu éviter cet 
incident : 
•� Informer sa femme pour qu’elle 
puisse surveiller le chantier et réagir 
plus rapidement, une obligation légale 
du permis de feu

• �Souder dans un espace dédié isolé 
de tout matériau inflammable

• �S’assurer de la présence d’un 
extincteur et de la formation du 
personnel à son utilisation

� 
���Avant
• �Prévoir un atelier séparé sans 

communication avec les autres 
bâtiments

• �Éloigner les matériaux inflammables 
et les chargeurs de batterie, disposer 
extincteurs et alarmes à portée et les 
chargeurs à 2m minimum 

Pendant
• �Obtenir un permis de feu validé par 

�l’ensemble du personnel et 
intervenants

• �Surveiller les projections 
incandescentes, éviter tout objet 
chaud posé sur des supports 
inflammables

• �Interdire de fumer et alerter le 
personnel 

Après
• �Inspecter les lieux adjacents et 

maintenir une surveillance de 2 h 
minimum après les travaux

Cas concret

Téléchargez un modèle  
de permis de feu

Panneaux en 
surimposition

Panneaux 
intégrés

https://liste-verte-c2p.qualiteconstruction.com/
https://www.qualit-enr.org/
https://liste-verte-c2p.qualiteconstruction.com/
https://www.qualit-enr.org/
https://www.inrs.fr/media.html?refINRS=ED%206030
https://www.inrs.fr/media.html?refINRS=ED%206030
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Le fourrage (paille, foin…)
La fermentation du foin humide peut provoquer son auto-inflammation sans 

source extérieure. Un foin pressé trop tôt continue de fermenter une fois stocké : 
il faut attendre 1 à 1,5 semaine après la coupe avant de rentrer les ballots.  

À 65 °C, le risque d’incendie est très élevé.

Une odeur inhabituelle

En Multirisque Agricole, bénéficiez d’une 
réduction de cotisation avec une installation de 
séchage de foin ou des sondes de température.

Le 
Saviez- 
Vous ?

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Séchage insuffisant, un séchage 
rapide par beau temps peut laisser des 
zones humides

Tassement trop important, 
empêchant l’aération

Toiture peu étanche, réhumidifiant le 
foin en cas de pluie

Types de prairies, certains types 
(marais, fortes fumures...) ont plus 
de chances de donner lieu à un foin 
humide

Nature du fourrage, les ivraies vivaces 
(ray grass) sont plus riches en sucre et 
donc plus sujettes à la fermentation

Au printemps 2024, Raymond sent une 
odeur inhabituelle dans son hangar 
à foin. Dans le doute, il appelle les 
pompiers. Ceux-ci déplacent les balles 
en tenant une lance incendie prête à 
arroser en cas de flamme. En effet, il 
aurait suffi d’un appel d’air pour que 
tout s’embrase en quelques secondes.

En ouvrant les bottes, l’intérieur avait 
entièrement brûlé sans combustion 
apparente. 

• �Sonder régulièrement les cœurs 
de bottes pour maintenir une 
température inférieure à 45 °C

• �Aérer le bâtiment, notamment aux 
heures fraîches

• �Écarter le foin de toute source de 
chaleur ou d’étincelle

• �Compartimenter les bottes de foin

• �Au moindre signe de fermentation 
(odeurs, chaleur), ne PAS déplacer 
les bottes soi-même, et appeler les 
secours

Les niveaux seuils de température

> 65 °C : Risque d’incendie 
spontané, appeler les pompiers

Entre 45 °C et 65°C : 
Surfermentation, surveillance 
quotidienne requise

< 45 °C : Conservation normale
Cas concret ‘‘

En synthèse
Les bonnes questions  

à se poser

Les locaux sont-ils globalement
propres, sans déchets / débris qui
jonchent le sol ?

Les extincteurs sont-ils en nombre
suffisant, adaptés à chaque type de
feu et vérifiés par un professionnel ?  
Le personnel est-il formé ?

Les combustibles sont-ils tenus à
distance des matières inflammables
(10 mètres au moins), des produits
phytosanitaires ?

Quels sont les projets d’installation de
panneaux photovoltaïques ? A quel
endroit, par quelle technique et quel
procédé ?

Faites-vous intervenir des
professionnels certifiés pour la pose et
l’entretien de votre matériel électrique ?

Faites-vous des contrôles réguliers des
principaux équipements (automoteurs,
installations électriques...) ?

Lors de manipulations sensibles
(points chauds, stockage de 
fourrage...), prenez-vous les 
précautions nécessaires ?

Connaissez-vous les obligations
légales (Code du travail, Code de
l’environnement) et leurs implications  
sur la protection incendie ?

Pour accompagner leur installation,  
AXA accorde aux agriculteurs de moins de 

40 ans qui s’installent pour la première fois 
une réduction de 30 % pendant cinq ans sur 

leurs contrats Multirisque Agricole et Matagri 
Matériels Agricoles.

Le 
Saviez- 
Vous ?

« Avant de descendre dans une cuve 
viticole, la tradition consiste à allumer 
une flamme pour tester la présence de 
gaz carbonique et éviter un accident 
mortel. Mais aujourd’hui, pour plus 
de fiabilité, il vaut mieux utiliser un 
détecteur spécifique. » 

Laurence BOUYSSOU-DUPUCH,
Agent général, AXA France
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Anticiper 
les risques 
climatiques

04 David LE GALLIARD,
Agent général, AXA France

Marie-Lise ROGIE,
Agent général, AXA France

« En Bretagne, un des 
risques est la tempête 

qui, au-delà d’une 
certaine intensité, peut 

avoir de forts impacts. »

« En Meuse, la 
sécheresse progresse, 

avec de plus en 
plus d’incendies de 

cultures  : des champs 
qui prennent feu 

pendant la moisson. »
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Les aléas climatiques touchent 
toutes les exploitations

Répartition des pertes agricoles annuelles  
en France par péril climatique (1)

2,5 Mds € 
de pertes en moyenne chaque année 

45 % 
Sécheresse

23 %
Gel 22 %

Pluies excessives

10 %
Grêle

Sous l’effet du changement climatique, la fréquence et l’intensité des aléas 
augmentent, avec des conséquences de plus en plus imprévisibles et 

inégalement réparties selon les territoires.

Dans le Sud, des agriculteurs se 
tournent vers de nouvelles cultures 
jusqu’ici inadaptées à nos territoires  : 
pistache en Provence, grenade en 
Occitanie, agrumes dans le Gard.

Face à des conditions climatiques 
plus chaudes et plus sèches, Thomas, 
vigneron dans le Gard, a diversifié son 
exploitation en 2010 avec la culture du 
grenadier. Cette activité représente près 
de 50 % de ses revenus.(2)

Le changement climatique 
accélère les pertes agricoles.

Le réchauffement climatique
redistribue les cartesLes pertes agricoles augmenteront

de 50 % en France d’ici 2050

Les pertes agricoles liées à la
sécheresse en France seront
multipliées par 2 d’ici 2050

+50 %

X2

Vérifiez votre exposition 
aux aléas climatiques sur 

Géorisques

Sources et notes : (1) Chiffres de cette page tirés de l’étude sur les risques climatiques agricoles, Fi-compass (2024) | (2) Témoignage Thomas 
(2023)

Pertes annuelles modélisées à partir des aléas, expositions  
et vulnérabilités observés sur 40 ans de données françaises.

https://www.georisques.gouv.fr/
https://www.georisques.gouv.fr/
https://www.fi-compass.eu/sites/default/files/publications/EAFRD_AGRI_Insurance_Risk_MA.pdf
https://www.coordinationrurale.fr/nos-cr-locales-actualites/occitanie/cr-11/la-grenade-une-culture-prometteuse-face-au-changement-climatique
https://www.coordinationrurale.fr/nos-cr-locales-actualites/occitanie/cr-11/la-grenade-une-culture-prometteuse-face-au-changement-climatique
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La grêle et la tempête
La grêle et la tempête sont deux aléas imprévisibles pouvant frapper une 

exploitation en quelques minutes. La grêle suit des couloirs localisés 
géographiquement, qui vont s’élargir de 15 à 30 % sous l’effet du changement 

climatique.

La grêle ravage 240 000
hectares en un mois

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Culture - vignes, arboriculture, 
horticulture et cultures maraîchères 
vulnérables

Stocks extérieurs - exposés aux 
impacts directs des grêlons et aux 
rafales

Bâtiments et serres - toitures 
perforées par la grêle, structures 
arrachées par les rafales

Installations électriques - panneaux 
photovoltaïques endommagés, 
coupures pouvant paralyser l’élevage

Les zones les plus exposées se 
concentrent dans trois grands secteurs 
du sud et du Sud-Est du territoire.

Le risque est mesuré en combinant la 
fréquence des épisodes de grêle et leur 
intensité énergétique pour évaluer le 
niveau de danger réel sur un territoire. 

Le 1er juin 2022, une dizaine de 
communes de l’Est du Puy-de- 
Dôme sont frappées par des grêlons 
atteignant 12 cm de diamètre. Les 
toitures des bâtiments agricoles n’ont 
pas résisté.

Au total, ces épisodes de grêle ont 
impacté 13 500 exploitations partout en 
France.(1)

• �Rentrer les équipements et stocks 
extérieurs sensibles à l’intérieur des 
bâtiments

• �Installer des filets ou des bâches 
anti-grêle sur les cultures, 
équipements et stocks non couverts

• �Vérifier les installations électriques 
après chaque épisode, surtout les 
panneaux photovoltaïques

Cas concret C’est le nombre d’hectares de
vignes détruits en quelques

minutes par un orage de grêle en
Gironde, en juin 2024(2)

6 000

(1) Vie-publique.fr & Pleinchamp | (2) France Bleu

Cartographie du risque grêle  
en France(1)

Sources et notes : (1) Cartographie des chutes de grêle en France

Nord-Ouest
Nord-Est

Pyrénées

Sud-Ouest
intérieur

Centre et 
Centre-Est

Sud-Est 
intérieur

Côtes 
atlantiques 
du Sud-Ouest

Côtes méditerranéennes

Bassin parisien

Faible Fort

Des ballons à sels hygroscopiques
dans le Saint-Emilionnais

Les filets paragrêles protègent 
efficacement, mais leur installation 
peut s’avérer complexe selon la 
configuration des parcelles.

Dans le Saint-Emilionnais, des 
viticulteurs ont mis en place des 
ballons à sels hygroscopiques qui 
ensemencent les nuages pour éviter 
la formation de grêlons. Les vignerons 
cherchent à mutualiser la lutte afin de 
la rendre plus efficace.

Cas concret

Depuis 2019, AXA s’associe à Suisse Grêle, 
spécialiste de l’assurance récolte, qui propose 

deux types de couverture : l’assurance 
multirisque climatique (MRC), couvrant 17 aléas 

climatiques avec des subventions publiques 
possibles, et l’assurance grêle-tempête, centrée 

sur les dégâts mécaniques avec plus de 200 
cultures assurables.

Le 
Saviez- 
Vous ?

Le site de Suisse Grêle

https://www.vie-publique.fr/files/rapport/pdf/285991.pdf
https://www.universalis.fr/encyclopedie/grele/4-climatologie-des-chutes-de-grele-en-france/
https://suissegrele.com/
https://suissegrele.com/
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L’inondation
L’inondation est un risque naturel qui concerne l’ensemble du territoire 

français. Le ruissellement agricole, aggravé par la disparition des haies et 
l’imperméabilisation des sols, génère des coulées de boue aux conséquences 
durables sur les exploitations. En moyenne, 1,5 tonne de terre par hectare est 

emportée chaque année en France par l’érosion hydrique.(1)(2)

Replanter des haies pour
limiter les inondations

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Destruction des cultures et pertes 
animales – récoltes inondées, cheptel 
mis en danger

Installations électriques – risque de 
mise hors service de l’exploitation

Produits phytosanitaires et 
dangereux – destruction et risque de 
pollution des cours d’eau

Bâtiments, matériel et sécurité 
du personnel – infiltrations, dégâts 
structurels et accès bloqués

Lors des inondations exceptionnelles 
de l’hiver 2023-2024, des coulées de 
boue ont traversé les champs. La 
culture intensive est à l’origine d’une 
plus grande imperméabilité des sols, 
sans haies ni arbres pour retenir l’eau.

Pour lutter contre cette érosion, les 
agriculteurs mettent en place de 
nouvelles pratiques : restaurer des 
prairies destinées à l’alimentation des 
vaches, et replanter des haies.

• �Entretenir les fossés et les lits de 
rivière

• �Surélever les produits sensibles 
(phytosanitaires et engrais solides) 
afin d’éviter leur destruction et le 
risque de pollution

• �Adopter des pratiques limitant le 
ruissellement en replantant des haies, 
en aérant les sols, et en maintenant un 
couvert végétal permanent

• �Sécuriser les réseaux électriques 
en mettant le tableau électrique à un 
mètre du sol

• �Acquérir une pompe et du matériel 
de nettoyage pour intervenir 
rapidement après l’inondation

Cas concret

Sources et notes : (1) Evaluation du risque ruissellement et coulée de boue | (2) Erosion hydrique : processus par lequel le sol est dégradé et 
emporté par l’action de l’eau de pluie ou de ruissellement

Un Pacte national prévoit la 
replantation de 50 000 kilomètres 
de haies en France d’ici 2030 afin de 
limiter le ruissellement et de réduire le 
risque d’inondation.

‘‘
Florian AUBRY, 

Responsable Processus, Offres et 
Performance chez Suisse Grêle

Prévention et assurance sont 
complémentaires face aux aléas.

Depuis plusieurs années, le risque 
climatique évolue en profondeur : 
les aléas arrivent plus tôt, peuvent 
se succéder au cours d’une même 
campagne, et complexifient la situation 
des exploitations. Cela nous pousse à 
repenser notre accompagnement en 
prévention et assurance. 
 
Les chiffres le confirment. En 2016, la 
production agricole française a chuté 
de 24 %. En 2021, le gel de printemps 
a réduit la production viticole de 
29 %, jusqu’à 90 % sur certaines 
exploitations. En 2024, les excès d’eau 
ont provoqué l’une des plus faibles 
récoltes de céréales en quarante ans. 

Les épisodes de grêle sont de plus en 
plus violents, comme constaté en 2025 
et 2026. Les canicules, plus précoces, 
touchent les cultures à des stades 
sensibles, avec des pertes parfois 
irréversibles.  
 
Les agriculteurs s’adaptent en 
investissant dans la prévention : filets 
paragrêles, antigel, irrigation, variétés 
adaptées. Ces solutions atténuent les 
aléas sans les supprimer. L’assurance 
reste indispensable pour sécuriser le 
revenu. Cette complémentarité est la 
clé d’une résilience durable.

https://www.oise.gouv.fr/contenu/telechargement/54880/337995/file/BRGM_RP-68567-FR_Rapport_Final.pdf
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Les vagues de chaleur
Depuis 2000, les vagues de chaleur frappent la France presque chaque été : stress 

thermique, sécheresse accrue, conditions de travail dégradées pour les salariés en 
extérieur. Elles seront deux fois plus nombreuses d’ici 30 ans.(1)

6 000 volailles perdues 
en une nuit

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Malaises et arrêts de travail pour les 
salariés et exploitants exposés aux 
fortes chaleurs

Élevages et cultures affectés par la 
chaleur et la sécheresse

Incendies – la chaleur favorise 
l’apparition d’arcs électriques, et la 
sécheresse les départs de feu

Lors de la vague de chaleur de juin 
2026, un éleveur vendéen découvre que 
6 000 de ses volailles n’ont pas passé 
la nuit.

Le thermomètre avait atteint 39 °C 
dans ses bâtiments. La moitié de son 
cheptel est perdue.
Ce cas n’est pas isolé : dans les seules 
Côtes-d’Armor, jusqu’à 10 000 volailles 
mortes en une nuit ont été recensées 
dans certains élevages.(2)

• �Prévoir des horaires de travail tôt le 
matin et des pauses de récupération

• �Éviter les travaux par points chauds
• �S’équiper de vêtements de protection 

et de crème solaire

• �Prévoir du fourrage et augmenter les 
rations d’eau pour les animaux

• �Favoriser la circulation d’air : 
ventilation, aération, climatisation, 
filets brise-vent

• �Réduire la densité d’animaux au 
mètre carré

• �Maintenir une distance de sécurité 
suffisante entre automoteurs et 
matières inflammables

• �Prévoir une tonne à eau à proximité 
du champ et un extincteur mobile sur 
l’automoteur

Cas concret

Dans plusieurs départements, les préfectures 
imposent chaque été des arrêtés restreignant 
les moissons aux heures fraîches pour limiter 

les risques d’embrasement des moissonneuses-
batteuses et de la parcelle.

Le 
Saviez- 
Vous ?

Sources et notes : (1) Ecologie.gouv.fr | (2) France info

https://www.ecologie.gouv.fr/politiques-publiques/vagues-chaleur
https://www.franceinfo.fr/environnement/evenements-meteorologiques-extremes/vagues-de-chaleur-canicules/pourquoi-la-canicule-decime-t-elle-les-elevages-avicoles_8079245.html
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Protéger ses récoltes du
changement climatique

D’ici 2050, sans changement de pratiques, les rendements pourraient baisser 
de 17 %, et jusqu’à 45 % pour la vigne. Face à ces risques, des agriculteurs ont 

commencé à s’adapter.(1)

Après cinq années d’agriculture 
biologique, un céréalier des Deux-
Sèvres passe au semis direct en 2025. 
Un choix pragmatique : moins de 
charges, des sols mieux préservés.
Sur 220 ha d’argilo-calcaires, un seul 
tracteur de 140 cv remplace plusieurs 
engins, avec des outils rétrofités.

Résultat : 35 000 €/an économisés sur 
le carburant.
Le bio imposait le labour pour gérer 
les adventices, dégradant ces sols 
superficiels. Le semis direct préserve 
leur structure biologique et améliore la 
rétention en eau, réduisant l’impact 
des sécheresses sur les rendements.

Dernière originalité : 80 brebis 
vendéennes réintroduites pour 
pâturer les couverts et limiter les larves 
d’altises dans le colza.(2)

En Dordogne, 22 viticulteurs 
mutualisent l’achat de tours antigel 
après le gel de 2021 : chaque tour de 
10 mètres brasse l’air pour maintenir la 
température à proximité des bourgeons 
à 0 °C sur 5 ha. Coût brut : 42 000 €.  
En CUMA, cela revient à 500 €/ha. 
À Chablis, une autre CUMA protège 12 à 
15 ha par aspersion depuis 1975 : une 
sonde déclenche l’arrosage dès 0 °C, les 
bourgeons se couvrent de glace, ce 
qui permet de conserver  
une température à 0 °C. En 2021, dix 
nuits d’arrosage ont sauvé la récolte.

Le changement climatique avance le 
débourrement des vignes. Les hivers 
de plus en plus doux exposent les 
bourgeons plus tôt dans la saison, 
allongeant la fenêtre de vulnérabilité  
au gel printanier.(3)(4)

Deux-Sèvres : un seul tracteur pour 
220 ha grâce à la méthode du semis 
direct

Chablis et Dordogne :  
contre le gel, la force  
du collectif

Sources : (1) AXA Climate | (2) Agriculture-de-conservation.com | (3) France Bleu | (4) Entraid | (5) Suisse Grêle

Sur le plateau de Valensole, un 
arboriculteur a équipé 52 hectares 
d’amandiers de goutte-à-goutte et 
de capteurs connectés mesurant 
l’humidité du sol, la température, la 
quantité d’eau et la circulation de la 
sève.

L’investissement représente 
200 000 €, qu’il compte rentabiliser 
en 10 ans. Les résultats sont rapides : 
avec 30 % d’eau économisés, la 
production est passée d’environ 25 à 
50 tonnes d’amandes. En PACA, région 
parmi les plus exposées au stress 
hydrique, 15 à 25 % des exploitations 
irriguées sont désormais équipées 
d’outils connectés pour piloter leur 
consommation d’eau, contre 10 à 20 % 
au niveau national.(1)

Moins d’eau, plus de capteurs : des
agriculteurs se convertissent au
goutte-à-goutte connecté

En 2021, le gel a détruit  
près de 90 % des récoltes  

sur certaines exploitations 
viticoles.(5)

En 2016, les excès d’eau ont fait
chuter la production agricole
de 24 % par rapport aux cinq

années précédentes.(5)

90 % 24 %

Votre activité est Bio ou en conversion Bio et 
vous n’êtes pas encore Client AXA ?

Bénéficiez d’une offre sur votre contrat 
Multirisque agricole.

Le 
Saviez- 
Vous ?

‘‘

Edouard MATHIEU, 
Agriculteur en 

Champagne crayeuse, 
co-fondateur du 

Printemps des Terres

« J’ai repris la ferme familiale en 
2023 avec ma sœur en conservant une 
activité salariée à Paris. J’ai conscience 
que ce double revenu me permet de 
prendre des risques que la plupart 
des agriculteurs ne peuvent pas se 
permettre pour tester des techniques 
d’adaptation aux nouvelles 
conditions climatiques.
Chaque année apporte son lot d’aléas 
climatiques toujours plus grands : 
sécheresses, excès d’eau, hivers doux 
qui exposent les cultures au gel tardif 
et aux ravageurs…
À cela se sont ajoutées trois crises 
géopolitiques en quatre ans, qui ont 
fait exploser le coût des engrais et ont 
fortement attaqué la rentabilité des 
cultures.

Pour faire face à cela, j’ai mis en place 
quelques solutions pour rendre 
mon exploitation plus robuste aux 
risques : limiter le travail du sol, 
couvrir les terres, augmenter la part de 
légumineuses, diversifier les cultures 
pour allonger les rotations, et gérer la 
réserve hydrique avec précision.

En parallèle de mon activité 
d’exploitant, je suis Responsable de 
Projets Carbone et Biodiversité au 
Printemps des Terres, une entreprise 
qui investit dans le foncier agricole et 
accompagne des agriculteurs dans la 
mise en place d’actions concrètes afin 
de préparer leurs exploitations aux 
nouveaux enjeux climatiques.  

Sources : (1) AFP

https://climateschool.apave.com/wp-content/uploads/2024/02/AxaClimate_LivreBlanc_A4_Web.pdf
https://agriculture-de-conservation.com/Du-BIO-au-Semis-Direct-Le-temoigne-de-Mathieu.html
https://www.ici.fr/infos/societe/tour-a-vent-pour-proteger-contre-du-gel-1648749305
https://www.entraid.com/articles/protection-vignes-lutte-contre-gel-par-aspersion


44 45

Protéger la santé 
du personnel

05
Elodie CNOCKAERT, 

Responsable Technique
Sinistres Dommages aux biens

AXA propose des 
dispositifs de solidarité 

pour ne laisser aucun
agriculteur seul face à 

une épreuve.

« Certains agriculteurs traversent de 
vraies difficultés financières, et cela 

pèse sur leur capacité à s’assurer.
  

Chez AXA France, nous avons des 
dispositifs de solidarité : AXA Entraide, 

un accompagnement financier pour 
les assurés en difficulté ; Albatros, qui 

prend en charge les conséquences d’un
accident corporel de l’agriculteur ; la 
démarche Antarès, pour les sinistres 

les plus graves avec l’accompagnement 
d’un inspecteur dédié et dans tous les 
cas, un acompte versé sous quelques 

jours pour couvrir 100 % des premiers 
besoins identifiés. Nous ne voulons 

laisser personne seul face à ces 
épreuves. »
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Les salariés agricoles 
parmi les plus exposés  
aux accidents du travail

Le secteur agricole est l’un des plus exposés aux accidents professionnels en 
France. Les risques du quotidien sont multiples et les arrêts souvent longs.

Répartition des Accidents du travail 
avec arrêt selon les principaux risques (1)

4 Chute de hauteur 5 Écrasement

1 23

Chute d’objet / 
Contact avec  

un objetChute de plain 
pied & accident 
lié à un animal

Machine

33 843 
Accidents du travail agricoles en 2024

Un quart des maladies professionnelles 
sont liées au risque chimique chez les

agriculteurs en France, même si les 
troubles musculosquelettiques 

restent majoritaires.(2)

C’est le nombre de jours d’arrêt  
de travail qu’entraîne en moyenne  

une maladie professionnelle  
agricole reconnue.(3)

1/4 403

Sources et notes : (1) MSA – Risques Professionnels ATMP des Salariés Agricoles 2025 | (2) La France Agricole | (3) Rapport des sinistralités des
maladies professionnelles au régime agricole MSA 2026

Les Équipements de Protection
Individuelle (EPI), essentiels  

pour la sécurité
Les EPI sont une protection essentielle contre les accidents, dans un secteur où 
les situations sont plus nombreuses qu’ailleurs. Les employeurs ont l’obligation 

d’en fournir à leurs employés, et d’en imposer le port, sans quoi ils peuvent être 
tenus responsables en cas d’accident corporel.

Quelques actions  
de prévention
• �Demander une période d’essai au 

fabricant avant tout achat pour 
s’assurer que l’EPI est adapté

• �Vérifier le marquage CE et le certificat 
d’examen CE

• �Former le personnel à leur utilisation, 
au stockage et aux signes d’usure

• �Effectuer des contrôles réguliers et 
remplacer les équipements dégradés

• �Protéger vos salariés des produits 
chimiques

Quels sont les principaux 
risques ?

Les mains – Elles peuvent subir des 
coupures et blessures (taille de la 
vigne, barbelés), des brûlures ou des 
irritations (produits chimiques)

Les yeux – Les yeux peuvent être 
blessés par des projections lors de 
l’épandage ou des travaux par points 
chauds

Les voies respiratoires – L’inhalation 
de vapeurs phytosanitaires peut 
provoquer irritations et pathologies 
chroniques

Les pieds – Ils peuvent être écrasés par 
des automoteurs ou animaux (cheval, 
bovin…)

La tête – Un choc ou une chute d’objet 
peut provoquer un traumatisme 
crânien grave, par exemple lors d’une 
taille ou d’une récolte en hauteur

Vérifiez les EPI
nécessaires à la
protection contre des
produits chimiques

https://statistiques.msa.fr/wp-content/uploads/2026/04/FT-ATMP-SA-2024.pdf
https://www.lafranceagricole.fr/maladie-professionnelle/article/897905/en-2024-un-quart-des-maladies-professionnelles-liees-au-risque-chimique
https://statistiques.msa.fr/wp-content/uploads/2026/05/Rapport-sinistralite-MP-COSMAP-2026-donnees-2024_vf.pdf
https://statistiques.msa.fr/wp-content/uploads/2026/05/Rapport-sinistralite-MP-COSMAP-2026-donnees-2024_vf.pdf
https://ssa.msa.fr/wp-content/uploads/2018/12/Produits-chimiques-protegez-vous.pdf
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La manipulation  
des automoteurs

Les automoteurs agricoles sont impliqués dans de nombreux accidents du travail 
graves. Former ses salariés à la conduite et entretenir rigoureusement ses 

engins sont donc des priorités pour éviter ces accidents.

Ille-et-Vilaine : un agriculteur 
grièvement blessé sur un champ en 
pente

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention
Accidents de la route et collision – 
non-respect du code de la route et 
mauvaise formation à la conduite

Accidents de maniement – mauvaise 
formation au maniement des engins 
et du matériel attelé/tracté/porté, 
pouvant entraîner des blessures graves

Incendies – engins encrassés, mal 
entretenus ou non-respect des 
consignes

En août 2024, un agriculteur travaille 
sur un champ en pente quand son 
tracteur se renverse.(2)

Coincé sous l’engin, il ne peut se 
dégager seul. C’est un voisin, alerté par 
le bruit du moteur, qui donne l’alerte. 
Les pompiers utilisent un engin de 
levage pour l’extraire.
Bilan : de multiples fractures et une 
longue convalescence. Une bonne 
formation de maniement des engins 
peut faire toute la différence.

• �Vérifier l’autorisation de conduite 
des salariés, obligatoire pour les 
chariots élévateurs, télescopiques et 
les engins de chantier

• �Respecter les restrictions d’âge, 
les moins de 16 ans ne peuvent pas 
conduire un automoteur

• �Vérifier régulièrement la propreté 
des appareils pour éviter les incendies

• �Couper la prise de force lors de 
l’intervention sur le matériel attelé

Cas concret

Un accident de tracteur entraîne 
en moyenne plus de 101 jours 

d’arrêt de travail, la durée la plus 
élevée de tous les équipements 

agricoles.(1)

101

Sources et notes : (1) Étude risque équipement de travail agricole MSA (2024) | (2) Paysan-Breton

Les dangers de l’amiante
L’amiante, présent dans de nombreux bâtiments agricoles, peut être inhalé lors 

de travaux courants et provoquer des cancers graves qui se déclarent parfois 
plusieurs décennies après l’exposition.

Serres agricoles : un cancer
de la plèvre vingt ans après
l’exposition

Quels sont les principaux 
risques ? Quelques actions  

de prévention 
��Le dossier technique amianteInhalation dans les bâtiments 

agricoles – L’amiante se retrouve 
notamment dans les toitures et 
bardages

Inhalation lors d’activités simples 
– Percer une plaque de ciment pour 
faire passer un câble électrique, ou 
remplacer une tôle endommagée sur 
un toit

À 46 ans, Patrice apprend qu’il est 
atteint d’un mésothéliome, cancer de 
la plèvre réputé grave et à évolution 
rapide. Son oncologue établit le lien 
avec une exposition ancienne à 
l’amiante : il avait travaillé dans des 
serres dont les chauffages étaient 
calorifugés à l’amiante.

• �Il doit être réalisé par un contrôleur 
technique agréé ou par un technicien 
de la construction, justifiant d’une 
attestation de compétences

• �Les résultats et les mesures de 
réduction du risque sont documentés 
dans un document unique

• La présence ou absence d’amiante 
doit être consignée dans un rapport 
accompagnant les actes de vente ou 
destructionCas concret

C’est l’estimation du nombre de 
tonnes du gisement de matériaux 

amiantés dans les seuls bâtiments 
d’élevage bretons, à 95 % sous 

forme de plaques de fibrociment  
de toiture.(1)

1 million

En cas de sinistre sur installations amiantées, 
AXA finance un budget déblaiement/démolition 

majoré et mandate un spécialiste pour le
désamiantage conforme.

Le 
Saviez- 
Vous ?

Sources et notes : (1) Chambres d’Agriculture de Bretagne / Ministère de l’Agriculture

https://statistiques.msa.fr/wp-content/uploads/2025/12/ET-AT-machinisme-2019-2023.pdf
https://www.paysan-breton.fr/2025/02/renversement-de-tracteur-comment-leviter/
https://opera-connaissances.chambres-agriculture.fr/doc_num.php?explnum_id=177163
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Prévenir les autres 
types de risques

06
Olivier PIQUOT,

Direction Technique Agricole

Les agriculteurs 
s’équipent de nouveaux 

automoteurs :  robots 
de traite ou 

d’alimentation...

« Malheureusement, ils oublient 
souvent de les mentionner à leur Agent 

général. C’est également le cas pour 
les nouvelles activités : production 

d’électricité par le biais d’installations 
photovoltaïques, table et chambre 

d’hôtes, location de salle, hivernage ou 
gardiennage de camping-cars...  
En étant mal assurés contre ces 

nouveaux risques, les agriculteurs ne 
sont pas couverts en cas de sinistre. »
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Se prémunir contre le vol
Souvent de grande superficie, parfois isolées géographiquement,  

les exploitations agricoles comptent de nombreux biens représentant une valeur : 
vins, bétail, équipements, carburant...

Quels sont les principaux
biens ciblés ? Quelques actions  

de prévention
Les GPS – La licence est perdue avec le 
vol du GPS et doit être rachetée.

Le carburant – Il est souvent siphonné 
dans les réservoirs des automoteurs, ou 
dans les cuves, surtout en période où le 
cours est élevé. 

L’outillage – Le matériel et l’outillage 
sont souvent volés dans les ateliers.

• �Démonter si possible le GPS avec son 
boîtier et son antenne après chaque 
utilisation, et le mettre à l’abri.

• �Mettre à l’abri les automoteurs ou 
démonter les pistolets à essence 
pour dissuader les voleurs.

• �Mettre en place un affichage 
avec ou sans caméra (« Site sous 
vidéosurveillance »), une alarme 
stridente, ou avoir recours à un chien 
de garde

• �Faire installer une alarme par un 
professionnel agréé

• � �Faire l’inventaire de ses biens 
et signaler les comportements 
suspects

• �Marquer ou géolocaliser son 
matériel pour compliquer l’action des 
voleurs et aider les enquêteurs

Sources : (1) Gendarmerie (2) Gendarmerie nationale pour le Ministère de l’Intérieur

‘‘

Test
Êtes-vous bien protégé  

contre le vol ?

Vous avez un cadenas sur la porte de 
votre atelier. Êtes-vous suffisamment 
protégé ? 

Réponses : 1B - Non, une serrure résiste mieux qu’un cadenas. Les serrures à code sont encore plus pratiques pour 
éviter de perdre ses clés. 2A – Vous avez plus de risques d’être volé après un premier vol, car les voleurs savent que 
l’exploitation s’est rééquipée en matériel neuf. 3A - Oui, c’est dissuasif et c’est une protection à faible coût. 4A – Il est 
plus facile de prouver le préjudice en ayant conservé les justificatifs d’achat.

Oui

Oui

Après avoir déjà 
été cambriolé

Tenu de fournir
facture, photos et
numéros de série

Non

Non

Lorsqu’on n’a
encore jamais été
cambriolé

Automatiquement
indemnisé sur la
valeur à neuf

Dans quel cas de figure est-il le plus 
probable de se faire cambrioler ?

Vous avez posé des autocollants  
« Souriez, vous êtes filmé » sans avoir 
de vraie caméra. Est-ce utile ? 

Après un vol, vous êtes...

En mettant en place 
la télésurveillance, la 

vidéoprotection factice, la 
détection de présence avec 
éclairage automatique ou la 
fermeture sur tous les côtés 

de vos bâtiments isolés, 
bénéficiez de réductions de 

cotisation.

Le 
Saviez- 
Vous ?Avec leur valeur importante, les GPS font l’objet 

de vols organisés et sont souvent revendus à 
l’étranger. Le matériel des ateliers fait aussi l’objet 
de convoitises, d’autant plus qu’il est parfois 
difficile de clôturer ces grands espaces. En cas de 
faits constatés, l’agriculteur peut faire appel au 
référent sûreté en contactant sa brigade locale de 
gendarmerie.

Sylvie ORNON,
Inspectrice Risques Agricoles

A

A

A

A

B

B

B

B

1

2

3

4

« DEMETER est une cellule nationale pour 
lutter contre l’agribashing et les intrusions 
dans les exploitations agricoles. »

Plus d’informations  
sur la cellule  

DEMETER

C’est le montant du préjudice 
lié au vol d’une centaine de GPS 

par un réseau criminel dans 
plusieurs départements français 

en 2025.(1)

C’est le nombre d’atteintes au
monde agricole constatées par la
gendarmerie sur l’ensemble du

territoire en 2024, soit une baisse 
de plus de 5 % par rapport à 2023.(2)

1,5M€ 15 060

https://www.gendarmerie.interieur.gouv.fr/gendinfo/criminalite-organisee-et-enquetes/2025/occitanie-la-gendarmerie-demantele-un-groupe-criminel-implique-dans-le-vol-de-gps-agricoles
https://questions.assemblee-nationale.fr/q17/17-7675QE.htm
https://agriculture.gouv.fr/demeter-une-cellule-nationale-pour-lutter-contre-lagribashing-et-les-intrusions-dans-les
https://agriculture.gouv.fr/demeter-une-cellule-nationale-pour-lutter-contre-lagribashing-et-les-intrusions-dans-les
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Les enjeux environnementaux
Depuis la loi Biodiversité de 2016, les exploitations s’exposent à des 

conséquences financières significatives en cas de pollution. Ces risques peuvent 
survenir même sans intention de nuire (cuve qui fuit, méthaniseur défaillant, 

prélèvement non conforme, …) avec des condamnations pouvant menacer la 
pérennité de l’exploitation.

Le contrat G.R.E.EN d’AXA couvre les entreprises et les agriculteurs contre les 
conséquences financières d’une pollution causée ou subie : RCAE, frais de dépollution, 

préjudice écologique, protection juridique et, en option, perte d’exploitation. Il est 
préconisé pour les exploitations en ICPE (enregistrement et autorisation).

Le 
Saviez- 
Vous ?

Quels sont les principaux 
risques ?

La Responsabilité Civile Atteinte à 
l’Environnement (RCAE) 
La RCAE d’un agriculteur peut être 
mise en cause par une victime ou 
un regroupement de victimes qui 
demandent l’indemnisation de leurs 
dommages occasionnés par la pollution 
dont il est à l’origine.(3)

Le préjudice écologique  
Il s’agit d’« une atteinte non négligeable 
aux éléments ou aux fonctions des 
écosystèmes ou aux bénéfices collectifs 
tirés par l’homme de l’environnement. » 
(article 1247 du Code civil). 
Cette responsabilité peut être 
engagée par toute personne 
concernée, notamment par l’Etat, 
l’Office français de la biodiversité, les 
collectivités territoriales ou encore 
par des associations de protection de 
l’environnement.(4)

En Meurthe-et-Moselle, la fuite d’un 
méthaniseur pollue 28 km de cours 

d’eau. L’éleveur est condamné à 
75 000 € : amende, dommages et 
intérêts, rempoissonnement et 

remise en état.(1)

Les défauts matériels (vétusté 
des fosses, pompes, canalisations, 

vannes) constituent la première 
cause des rejets de lisier, soit 70 % 

des fuites recensées par le BARPI.(2)

75 000 €

70 %

Sources : (1) Téma Agriculture & Terroirs | (2) BARPI | (3) France Assureurs | (4) France Assureurs

L’accident de la route  
et la rivière

Le débordement de fosse  
à lisier

En passant sur un ralentisseur, Danielle 
renverse accidentellement sa cuve :  
1 000 litres de phytosanitaires rejoignent le 
ruisseau voisin, provoquant une mortalité 
complète de la faune aquatique sur 5 
km.

Elle est condamnée à 2 800 € d’amende et 
dommages et intérêts.

Les frais de dépollution et 
l’indemnisation des tiers comme dans ce 
cas sont garantis par le contrat Multirisque 
Agricole.

Claude élève des vaches laitières. 
Après plusieurs jours de pluies intenses, 
sa fosse à lisier déborde et dévaste la 
pisciculture voisine : trois tonnes de 
truites mortes. Sa responsabilité civile est 
engagée.

Il aurait dû surveiller régulièrement le 
niveau de sa fosse, vérifier l’étanchéité 
de ses installations vieillissantes, et 
séparer la collecte des eaux pluviales de 
celle des effluents.

G.R.E.EN : Garanties des Risques Environnement de l’Entreprise

https://www.tema-agriculture-terroirs.fr/fil-info/pollution-un-agriculteur-condamne-a-reparer-le-prejudice-environnemental-957841.php
https://www.aria.developpement-durable.gouv.fr/wp-content/uploads/2022/06/2022_05_16_syn_agriculture_FINAL.pdf
https://www.franceassureurs.fr/lassurance-protege-finance-et-emploie/lassurance-protege/lassurance-en-pratique-pour-les-professionnels/la-responsabilite-civile-atteinte-a-lenvironnement-rcae-et-lassurance-des-entreprises/
https://www.franceassureurs.fr/lassurance-protege-finance-et-emploie/lassurance-protege/lassurance-en-pratique-pour-les-professionnels/le-prejudice-ecologique-et-assurance-des-entreprises/
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Autres exemples de sinistres
Problèmes de voisinage :
97 000€ de dommages et 
intérêts pour l’odeur et le bruit

Une visite guidée tourne mal 
à cause d’un emballement de 
tracteur

Un éleveur de 260 bovins dans l’Oise a 
été condamné à verser 97 100 euros de 
dommages et intérêts à neuf riverains 
pour troubles anormaux de voisinage : 
bruit et odeur d’un bâtiment d’élevage 
construit en 2010. La Cour de cassation a 
confirmé la condamnation en décembre 
2023.(1)

Le 17 août 2023 à Padiès (Tarn), 70 
visiteurs effectuaient une visite guidée 
en remorque de tracteur au milieu 
des troupeaux et entre les collines du 
Ségala. Soudain, un dysfonctionnement 
mécanique provoque l’emballement de 
l’engin. Les passagers sautent, certains 
dans des barbelés.

Bilan : 13 blessés dont 4 enfants, 6 
évacuations.(2)

Les astuces prévention

Les astuces prévention

• �Équiper le bâtiment de 
technologies de réduction 
des nuisances

• ��S’assurer que l’activité 
préexistait à l’installation 
des voisins

• �Entretenir le dialogue avec 
les riverains avant tout litige

• �Vérifier la conformité des 
engins et déclarer l’activité à 
l’assureur

• ��Sécuriser le parcours de 
visite et tenir un registre de 
sécurité

• �Se conformer à la 
réglementation ERP dès 
l’ouverture au public

1

1

2

2

3

3

Sources : (1) Reussir.fr | (2) Centpourcent

Une cyberattaque paralyse 
le quotidien de milliers 
d’éleveurs

Une nuit de décembre 2024, une 
plateforme permettant l’identification 
des animaux d’élevage, a été victime 
d’une cyberattaque par rançongiciel. 
Elle est devenue inaccessible dans 22 
départements, dont la Haute-Vienne, 
la Corrèze et tous les départements 
d’Aquitaine, paralysant le quotidien de 
milliers d’éleveurs.(1)

Les astuces prévention

• �Sauvegarder ses données 
régulièrement sur un support 
déconnecté

• ��Adopter des mots de 
passe forts, la double 
authentification et séparer 
l’usage professionnel et 
personnel

• �Réaliser un audit cyber 
et souscrire une garantie 
spécifique

1
2

3

Sources : (1) France 3 Nouvelle-Aquitaine

https://www.reussir.fr/un-agriculteur-de-loise-condamne-indemniser-ses-voisins-pour-troubles-anormaux-du-voisinage
https://www.centpourcent.com/tarn-le-tracteur-s-est-emballe-13-blesses-legers-dans-un-accident-lors-de-la-visite-d-une-ferme-a-padies
https://france3-regions.franceinfo.fr/nouvelle-aquitaine/haute-vienne/limoges/on-parle-de-milliards-cyberattaque-rancongiciel-vol-de-donnees-personnelles-faut-il-s-inquieter-en-2025-3085915.html
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Quiz

Interdit par la loiUne chaîne autour de la porte CC

Quel équipement permet d’agir vite en 
cas de départ de feu en plein champ ?

Vous réalisez des visites guidées en
remorque de tracteur. Que faire ?

Pour limiter le vol de GPS agricole, 
quel geste adopter si possible après 
chaque utilisation ?

Avant de percer une plaque de ciment
dans un vieux bâtiment d’élevage, 
quel est le premier réflexe à avoir ?

Une réserve d’eau dans la cabine

Rien, vous êtes déjà couvert par
votre contrat actuel

Démonter le GPS avec le boîtier et
l’antenne, et les mettre à l’abri

Vérifier l’absence d’amiante

Une alarme incendie intégrée

Limiter à 5 visiteurs à chaque fois

Verrouiller le GPS avec un code

Porter des gants

Une tonne à eau à proximité et un
extincteur mobile sur l’automoteur

Vérifier la conformité des engins et
déclarer l’activité à votre assureur

Dissimuler le GPS sous un tissu

Signaler le perçage lors du contrôle
électrique annuel

Réponses : 1B – 2C – 3B – 4C – 5A – 6B – 7A – 8C – 9A – 10C

A

A

A

A

B

B

B

B

C

C

C

C

7 8

109

Quel type de panneau photovoltaïque
limite le mieux la propagation d’un
incendie ?

Coller un autocollant « Souriez, vous
êtes filmés » sans vraie caméra, c’est :

À partir de quelle température le foin
présente-t-il un risque d’incendie
spontané immédiat ?

Pour sécuriser votre atelier contre le
vol, mieux vaut :

Une odeur suspecte sort de votre
hangar à foin. Le bon réflexe ?

Après une soudure sur votre cornadis,
combien de temps devez-vous
surveiller les lieux ?

Panneaux intégrés à la toiture

Inutile, les voleurs ne sont pas dupes

45 °C

Une serrure à code

Déplacer les bottes pour vérifier

Pas nécessaire s’il y a un extincteur

Panneaux en surimposition

Utile, car dissuasif à faible coût

65 °C

Un gros cadenas

Arroser les bottes de foin

15 minutes

Peu importe, le risque est identique

100 °C

Une chaîne autour de la porte C’est interdit par la loi

Appeler les pompiers

2 heures

A

A

A

A

A

A

B

B

B

B

B

B

C

C

C C

C

C

1

6

2

3

5

4
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Informations 
pratiques

07
Patricia LARUE,

Agent général, AXA France

« Dans notre agence, 
tous les mois, nous 

organisons des 
évènements pour 

parler de prévention 
avec nos clients. »

« Que ce soit à l’occasion d’Octobre 
Rose pour sensibiliser au cancer du 

sein, ou bien d’une journée prévention 
des risques professionnels, nous 

souhaitons favoriser les rencontres 
et les échanges positifs. Nous allons 

organiser prochainement une journée 
spéciale agricole pour permettre à 

chacun d’apporter des produits de son 
exploitation et parler de ses enjeux. »
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AXA accompagne  
les agriculteurs

La multirisque agricole
Bénéficiez d’une protection complète 
pour votre activité professionnelle, votre 
exploitation et vos biens professionnels. La 
multirisque vous couvre en cas d’incendie, 
tempête, inondation, dommage électrique, 
chute de la foudre, vol, vandalisme, bris de 
machine, dommages causés à un tiers ou à 
l’environnement, etc.

La prévoyance agricole
Assurez-vous pour les risques 
liés au décès, à l’invalidité et à 
l’incapacité temporaire de travail, 
quelles que soient les circonstances : 
en cas de maladie ou d’accident, 
dans le cadre de la vie privée ou 
de la vie professionnelle. C’est 
un complément indispensable 
aux prestations de votre Régime 
Obligatoire.

AXA dispose également d’une 
large gamme personnalisable de 
contrats Complémentaire Santé 
garantissant un complément au 
régime obligatoire, tant pour le 
Chef d’Exploitation que pour les 
salariés.

Les offres spécifiques à votre 
activité
✓ Contrat multirisque serre | 
Garantissez vos serres horticoles et 
maraîchères ainsi que leur contenu

✓ Contrat vie des animaux | Assurez 
la mortalité et l’impotence de certains 
animaux

✓ Contrat barge | Assurez vos barges 
conchylicoles

✓ Suisse Grêle | Assurez vos récoltes 
face aux aléas climatiques

L’assurance  
matériel agricole
Soyez protégé en cas de 
mise en cause de votre 
responsabilité civile, protégez-
vous en cas de dommage 
corporel conducteur et 
protégez vos matériels : 
tracteurs, autres automoteurs 
et matériels attelés.

Les garanties AXA

Des services  
spécifiques et adaptés

Antarès
Reprenez votre activité rapidement si 
un sinistre dans vos bâtiments agricoles 
provoque une interruption d’activité.

Sous 48h, AXA mobilise une équipe 
dédiée pour définir les mesures à 
prendre. Sous 8 jours, un acompte 
vous est versé. Il couvre 100 % des 
premiers besoins identifiés.(1)

Crise Majeure
Quatre prestations sont proposées : 

• �Des conseils en communication de 
crise (plan complet, veille médiatique, 
cellule de crise, communiqués) via 
une agence spécialisée

• �Une plateforme téléphonique 
dédiée pour rassurer vos clients et 
partenaires

• �Des informations juridiques en droit 
social et relation client/fournisseur

• �Un soutien psychologique 24h/24 et 
7j/7 pour vous ou vos collaborateurs 
après un évènement majeur

Albatros
Si vous êtes victime d’un accident, AXA 
vous accompagne avec une équipe 
de spécialistes. Celle-ci vous aide à 
trouver des solutions pour améliorer 
votre vie au quotidien : aide à domicile, 
garde d’enfants, soutien psychologique, 
aménagement de l’habitation, bilan 
professionnel.

S’engager auprès des 
agriculteurs bio ou en 
conversion
Votre activité est Bio ou en conversion 
Bio et vous n’êtes pas encore Client 
AXA ? Bénéficiez d’une offre sur votre 
contrat Multirisque agricole.

Aider les nouveaux 
installés à se lancer
Vous avez moins de 40 ans et votre 
première installation remonte à moins 
de 5 ans ? Vous bénéficiez d’une aide 
à l’installation avec des réductions 
de cotisation pour les 5 premières 
années de votre installation sur 
vos contrats Multirisque Agricole et 
Matériels Agricoles.

AXA Entraide : un coup de 
pouce en cas de coup dur
Un accident, un grave problème de 
santé ou encore la perte d’un emploi 
peuvent compliquer soudainement 
une situation humaine ou financière 
déjà difficile. Assuré AXA, si cela vous 
arrive à la suite d’un évènement en lien 
avec votre contrat d’assurance (santé, 
prévoyance, auto, habitation…), AXA 
Entraide est là pour vous soutenir.

(1) Note : Le programme Antarès est réservé aux clients ayant souscrit le contrat Multirisque Agricole, en l’absence d’expert d’assuré, avec ou sans
souscription à la garantie « Perte d’exploitation ». Le versement d’un acompte sous 8 jours s’entend à réception de l’ensemble des pièces
justificatives demandées par AXA. Selon clauses et conditions du contrat souscrit auprès d’AXA France.
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Document Unique d’Évaluation 
des Risques Professionnels 

(DUERP)

Le DUERP est un document qui recense l’ensemble des risques d’une exploitation 
agricole et formalise les actions de prévention à mettre en place. Obligatoire dès 
le premier salarié il permet à l’employeur d’anticiper les accidents, de prouver sa 

démarche de prévention en cas de contrôle ou d’accident du travail.

Test
Mon DUERP est-il en règle ?

J’ai listé tous les ateliers(1) de mon
exploitation 

J’ai identifié les dangers et leur niveau 
de priorité pour chaque atelier 

J’ai défini des actions de prévention 
avec un responsable et un délai

Mon DUERP est daté et signé

Mes salariés savent où le consulter

Je l’ai mis à jour cette année ou après
mon dernier changement

Mettez votre DUERP
aux normes en

scannant le guide MSA

(1) Dans le DUERP, le mot « atelier » désigne un espace de travail dédié à des activités de production ou manutention, exposé à des risques
spécifiques (machines, bruit, manutention…)

Si votre DUERP n’est pas complet, les 
4 étapes ci-dessous vous aident à le 
mettre en règle :

1 2 3 4
Identifiez tous 
vos ateliers de 

travail

Pour chaque 
atelier, identifiez 
les dangers, leur 

probabilité et leur 
gravité

Définissez vos actions 
de prévention, 
leur délai et le 

responsable

À chaque 
changement 

significatif  
mettez-le à jour

Exemple concret d’une évaluation de risques

Dangers
identifiés

Renversement  
du tracteur

Situations
dangereuses

identifiées

Conduite en 
pente sans 

structure de 
protection

homologuée

Actions de
prévention
existantes

Formation 
initiale

du salarié à la
conduite

Actions de 
prévention à 

mettre
en œuvre

Pour limiter 
le risque : 

équiper d’un 
arceau ou 

d’une cabine 
homologuée 

Pour réduire 
l’exposition :

limiter les 
trajets en 
pente aux
heures de 

faible activité

Délai
d’exécution

3 mois

Suivi des
résultats

https://ssa.msa.fr/wp-content/uploads/2020/07/DUER-1.pdf
https://ssa.msa.fr/wp-content/uploads/2020/07/DUER-1.pdf
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Glossaire
AFNOR 
Association Française de Normalisation. 
Organisme qui élabore les normes NF.

CERFA 
Formulaire administratif, qui peut être utilisé 
pour déclarer ou enregistrer une installation 
ICPE.

APSAD D14A 
Le référentiel APSAD D14-A définit des 
recommandations de montage et de fixation 
des panneaux et des règles pour l’installation 
des équipements : systèmes électriques, 
luminaires, systèmes de dégivrage, etc.

Certiphyto 
Certificat individuel obligatoire pour utiliser, 
vendre, acheter ou conseiller sur des produits 
phytopharmaceutiques à titre professionnel, 
afin d’en limiter les risques.

APSAD D18 
Exigences techniques minimales pour 
la vérification périodique Q18 (risques 
d’incendie ou d’explosion), et analyse 
détaillée des risques liés aux installations et à 
leur environnement.

Classes de feu (A, B, C, D, F) 
Classification des types de feux (solides, 
liquides, gaz, métaux, huiles de cuisson) 
qui détermine le type d’extincteur adapté à 
chaque risque.

APSAD D19 
Exigences techniques minimales pour la 
réalisation du contrôle et de la rédaction 
du compte-rendu Q19 par thermographie 
infrarouge pour limiter les risques d’incendie 
ou d’explosion.

Compartimentage 
Séparation d’un bâtiment en zones étanches 
au feu pour limiter la propagation d’un 
incendie.

APSAD R7 
Référentiel de conception et maintenance des 
systèmes de détection incendie, associé à la 
norme NF S 61-970.

DEMETER 
Cellule nationale de la gendarmerie contre les 
atteintes au monde agricole (vols, intrusions, 
agribashing).

C2P 
Commission Prévention Produits. Elle publie 
la « liste verte » des procédés assurables, dont 
les panneaux photovoltaïques.

DTA 
Dossier Technique Amiante. État des 
lieux obligatoire avant travaux, vente ou 
destruction.

DUERP 
Le Document Unique d’Évaluation des Risques 
Professionnels est un document obligatoire 
dans toute entreprise dès le 1er salarié, 
recensant et évaluant l’ensemble des risques 
professionnels afin de protéger la santé et la 
sécurité des travailleurs.

Arc électrique 
Décharge électrique dangereuse pouvant 
se produire lors d’une mauvaise connexion, 
pouvant déclencher un incendie.

DREAL 
Direction Régionale de l’Environnement, de 
l’Aménagement et du Logement. Service de 
l’État qui instruit les dossiers ICPE et contrôle 
leur conformité.

ATEX 
Directive qui définit les principales 
exigences de santé et sécurité relatives pour 
les systèmes et équipements utilisés en 
atmosphère potentiellement explosible.

DRPE (ou DRPCE) 
Document Relatif à la Protection contre 
les Explosions. Étude annexée au DUERP 
décrivant le zonage des risques d’explosion.

ERP 
Établissement Recevant du Public. Selon 
sa catégorie et son type, il doit répondre à 
certaines obligations.

PPRN 
Plan de Prévention des Risques Naturels. 
Document qui identifie, pour une commune, 
les zones exposées aux risques naturels 
(mouvement de terrain, feu de forêt, 
avalanche...) et les règles de construction 
associées ; le PPRI en est la déclinaison 
spécifique à l’inondation.

ICPE 
Installation Classée pour la Protection de 
l’Environnement. Cette classification encadre 
les exploitations pouvant créer des risques ou 
des pollutions.

Préjudice écologique 
Atteinte non négligeable aux écosystèmes, 
reconnue par le Code civil (art. 1247), 
invocable même sans faute intentionnelle

IP55 
Indice de protection d’une installation 
électrique contre la poussière et l’eau.

Q18 
Certificat attestant l’état global d’une 
installation électrique à l’arrêt (référentiel 
APSAD D18), souvent exigé chaque année.

Loi Biodiversité (2016) 
Loi qui renforce la responsabilité financière 
des exploitants en cas de pollution, même 
accidentelle.

Q19 
Certificat basé sur une thermographie 
infrarouge en fonctionnement (référentiel 
APSAD D19), complémentaire au Q18.

Marquage CE 
Atteste qu’un équipement respecte les 
exigences européennes de sécurité.

QUALIBAT / QUALIFELEC 
Organisme de certification généraliste du 
bâtiment, pouvant délivrer la qualification 
RGE.

NF S 61-970 
Norme qui fixe les exigences techniques 
des équipements de détection incendie 
(détecteurs, centrale d’alarme).

Permis de feu 
Document obligatoire encadrant les travaux 
par points chauds.

PPRI 
Plan de Prévention du Risque Inondation. 
Document qui délimite les zones inondables 
d’une commune.

Registre de sécurité 
Document qui consigne les contrôles et 
interventions de sécurité réalisés sur un site.

Responsabilité civile 
Obligation légale de réparer les dommages 
causés à un tiers (personne, bien, 
environnement) du fait de son activité, même 
sans faute intentionnelle.

RGE 
Reconnu Garant de l’Environnement. Mention 
attestant qu’un installateur respecte une 
charte qualité ; conditionne certaines aides.

MSA 
Mutualité Sociale Agricole. Organisme de 
protection sociale des salariés et exploitants 
agricoles.

NF C 15-100 
Norme française fixant les règles des 
installations électriques basse tension.

RCAE 
Responsabilité Civile Atteinte à 
l’Environnement. Couvre les conséquences 
financières d’une pollution, même 
accidentelle.

https://www.afnor.org/
https://cybel.cnpp.com/livre-referentiel-apsad-d14-a-panneaux-sandwichs-et-comportement-au-feu-2009.html
https://www.justice.fr/fiche/certificat-individuel-produits-phytopharmaceutiques-certiphyto-phyto
https://cybel.cnpp.com/livre-referentiel-apsad-d18-installations-electriques-2026
https://www.justice.fr/fiche/certificat-individuel-produits-phytopharmaceutiques-certiphyto-phyto
https://cybel.cnpp.com/livre-referentiel-apsad-d19-thermographie-infrarouge-2019.html
https://cybel.cnpp.com/livre-referentiel-apsad-r7-detection-automatique-d-incendie-2021.html
https://agriculture.gouv.fr/demeter-une-cellule-nationale-pour-lutter-contre-lagribashing-et-les-intrusions-dans-les
https://liste-verte-c2p.qualiteconstruction.com/
https://www.preventionbtp.fr/ressources/questions/dossier-technique-amiante-dta-en-quoi-consiste-t-il_cfANqivnov4NprCNEdbEYF
https://entreprendre.service-public.gouv.fr/vosdroits/F35360
https://lannuaire.service-public.gouv.fr/navigation/dreal
https://eur-lex.europa.eu/FR/legal-content/summary/equipment-used-in-potentially-explosive-atmospheres-atex-directive.html
https://www.inrs.fr/risques/explosion/demarche-prevention-risques.html
https://entreprendre.service-public.gouv.fr/vosdroits/F32351#:~:text=Les%20%C3%A9tablissements%20recevant%20du%20public,culte%2C%20salle%20des%20f%C3%AAtes).
https://www.georisques.gouv.fr/glossaire/plan-de-prevention-des-risques-naturels-previsibles-pprn
https://entreprendre.service-public.gouv.fr/vosdroits/F33414
https://entreprendre.service-public.gouv.fr/vosdroits/F39017#:~:text=Un%20pr%C3%A9judice%20%C3%A9cologique%20est%20une,pr%C3%A9judice%20%C3%A9cologique%20doit%20%C3%AAtre%20r%C3%A9par%C3%A9.
https://www.legifrance.gouv.fr/loda/id/JORFTEXT000033016237
https://www.entreprises.gouv.fr/espace-entreprises/s-informer-sur-la-reglementation/le-marquage-ce
https://www.qualibat.com/?gad_source=1&gad_campaignid=21543261571&gbraid=0AAAAA-B-ApEEJYJjNQerub6-GCzlUtAWu&gclid=CjwKCAjw6rfSBhAqEiwA_yocpvKEOZE7djMTkIfTJvJzxqqHVUZrVgHkFrYVyZiE9NQFHemLv_1rLxoC9rUQAvD_BwE
https://www.qualifelec.fr/
https://www.sia-service.fr/mise-a-jour-de-la-norme-nf-s61-970/
https://www.ecologie.gouv.fr/politiques-publiques/prevention-inondations
https://www.culture.gouv.fr/thematiques/securite-surete/le-registre-de-securite
https://formation-civique.interieur.gouv.fr/fiches-par-thematiques/vivre-dans-la-societe-fran%C3%A7aise/demarches-administratives/les-demarches-du-quotidien-comme-lassurance-responsabilite-civile/#:~:text=La%20responsabilit%C3%A9%20civile%2C%20c'est%20l'obligation%20de%20chacun,vouloir%20%C3%A0%20d'autres%20personnes.
https://www.qualibat.com/comment-devenir-qualibat-RGE
https://www.msa.fr/lfp
https://www.franceassureurs.fr/lassurance-protege-finance-et-emploie/lassurance-protege/lassurance-en-pratique-pour-les-professionnels/la-responsabilite-civile-atteinte-a-lenvironnement-rcae-et-lassurance-des-entreprises/
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Liens et documents utiles

Mettre à jour votre évaluation des risques
Anticiper les risques liés à son exploitation 
La MSA met à votre disposition un modèle de Document Unique 
d’Évaluation des Risques Professionnels.

Prévenir le vol et la malveillance
Se protéger contre le vol et les intrusions 
La cellule DEMETER, portée par la Gendarmerie nationale, coordonne 
la prévention, l’accompagnement et le suivi judiciaire des atteintes au 
monde agricole : vols, intrusions, agribashing.

Installer des panneaux photovoltaïques
Investir dans des panneaux photovoltaïques de qualité 
La Liste Verte de la Commission Prévention Produits (C2P) recense 
les panneaux et procédés qui répondent aux exigences techniques 
nécessaires.

Faire appel à un installateur qualifié  
Qualit’EnR référence plus de 19 000 installateurs RGE et permet de 
vérifier en ligne la validité d’un certificat avant de démarrer les travaux.

Réaliser ses travaux par points chauds
Télécharger un modèle de permis de feu 
L’INRS détaille les mesures de prévention à respecter lors de travaux de 
soudure, meulage ou découpe, et propose un modèle de permis de feu à 
remplir avant chaque intervention.

Anticiper les risques climatiques
Connaître l’exposition de votre exploitation aux risques naturels 
Géorisques, site du gouvernement français, permet d’estimer en 
quelques clics l’exposition de son site (inondation, mouvement de 
terrain, feu de forêt…) en renseignant simplement son adresse.

Protéger la santé du personnel
Choisir les bons équipements de protection 
La MSA propose un guide pour sélectionner l’équipement de protection 
individuelle adapté selon le produit chimique manipulé  
et le niveau d’exposition.

S’informer sur les risques professionnels 
Le site de l’INRS donne des conseils pratiques sur les risques du 
quotidien (amiante, chaleur, produits chimiques…) ainsi que les tableaux 
des maladies professionnelles reconnues.

https://ssa.msa.fr/wp-content/uploads/2020/07/DUER-1.pdf
https://agriculture.gouv.fr/demeter-une-cellule-nationale-pour-lutter-contre-lagribashing-et-les-intrusions-dans-les
https://liste-verte-c2p.qualiteconstruction.com/
https://www.qualit-enr.org/
https://www.inrs.fr/media.html?refINRS=ED%206030
https://www.georisques.gouv.fr/
https://ssa.msa.fr/wp-content/uploads/2018/12/Produits-chimiques-protegez-vous.pdf
https://www.inrs.fr/
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Vous souhaitez bénéficier d’un accompagnement adapté ?
Contactez votre interlocuteur AXA.

AXA France IARD - S.A. au capital de 214 799 030 € - RCS Nanterre 722 057 460 • AXA Assurances IARD Mutuelle - Société d’Assurance Mutuelle à cotisations 
fixes contre l’incendie, les accidents et risques divers – Siren 775 699 309. Sièges sociaux : 313 Terrasses de l’Arche 92727 Nanterre Cedex • Juridica - S.A. 
d’assurances de protection juridique au capital de 14 627 854 € - RCS Versailles 572 079 150 - Siège social : 1 place de Victorien Sardou 78166 Marly le Roi 

Cedex • AXA Assistance France Assurances. S.A au capital de 24 099 560,20 €. 451 392 724 RCS Nanterre. Siège social : 6, rue André Gide– 92320 Châtillon • 
Entreprises régies par le Code des assurances.

Le contenu de ce document est fourni à titre informatif et n’a pas de valeur contractuelle.
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